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326 VOLUME D U S E G M E N T
à fait la structure , et qui Ignorerait également lui-même com-
ment les choses sont constituées ici bas , une idée de la longueur
d’une aune , du poids d une livre , de la durée d’un jour , et nous
reconnaîtrons bientôt que cela nous serait tout à fait impossible ,
parce que ces choses nous sont absolument inconnues à nous-

même (*).

GÉOMÉTRIE ÉLÉMENTAIRE.
Note sur la détermination du volume du seg-

ment sphérique à deux bases parallèles ;
Par M. B A R Y.

POUR fixer les idées , supposons que Ies deux bases du segment
à mesurer soient situées du même côté du grand cercle dont Ie

plan leur est parallèle. Soient a la plus grande base , p la dis-

tance de son plan au centre de la sphère, b la plus petite base ,
q la distance de son plan au centre de la sphère, r le rayon de
cette sphère ; nous aurons d’abord

(*) Dans cet essai, écrit fort à la bâte , je puis bien n’avoir pas dit tour
ce qu’il fallait dire , et ce que j’ai dit je ne l’ai certainement pas aussi bien

dit qu’il pourrait l’être. Mais , si je ne me fais pas illusion , je crois n’a-

voir rien dit d’inutile. Cependant, combien de gens qui enseignent les ma-
thématiques depuis longues années, et passent même pour les bien ensei-

gner, qui n’ont jamais songé à toutes ces choses et ne se sont jamais avi-
sés, à plus forte raison , d’y faire songer leurs auditeurs. A leurs yeux ,
des définitions , des théorèmes et des problèmes constituent seuls toute la

science.
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d’où nous tirerons encore

de sorte qu’en nommant h la hauteur du segment, ce qui donnera

nous aurons 

et, conséquemment ,

et alors les équations (2) et (3) donneront

Cela posé , soit V le volume du segment ; ce segment est la diffé-

rence de deux autres , ayant pour base commune le grand cercle
parallèle à ses bases et se terminant à ses mêmes bases , et dont
les hauteurs sont conséquemment (1 et p. Soient Q et P respec-
tivement les volumes de ces deux segmens , nous aurons

Les deux segmens Q et P sont respectivement composés de deux
cônes ayant b et a pour rayons de leurs bases et q et p pour hau-
teurs et de deux secteurs terminés par des zônes sphériques dont
les hauteurs sont également q et p ; de sorte qu’on a

ou bien (I)
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ce qui donnera , en substituant dans (5) ,

c’est-à-dire (2) ,

Mais les valeurs (4) donnent

substituant ces valeurs dans (6) et réduisant, il viendra finalement

qui est précisément le résultat donné par M. Legendre.
Si , du volume de ce segment , on retranche le volume du tronc

du cône qui se termine à ses deux bases , lequel a , comme l’on

sait , pour expression

on obtiendra , pour le volume du corps engendré par un segment
de cercle tournant autour d’un diamètre qui lui est extérieur

Mais si Fon représente par c la carde du segment générateur ,
on aura 

ce qui donnera , en substituant , pour le volume cherchée

expression remarquable par sa simplicité.


